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L'Institut d'hygiène publique et
d'assainissement (IHPA) est
chargé d'appliquer la politique
du gouvernement en matière
d'hygiène publique et d'assainis-
sement sur toute l'étendue du ter-
ritoire national. Il fixe et contrôle
les normes d'hygiène et d'assai-
nissement pour tous les marchés,
travaux et établissements publics
et privés et assure le recyclage
d'hygiène publique et d'assainis-
sement. Dans son fonctionne-
ment, cette administration basée
au quartier Nkembo connaît des
difficultés qui freinent son déve-
loppement. Visite guidée.LE ministère de la Santé est chargéd'appliquer la politique du gouver‐nement en matière de santé, no‐tamment en élaborant, en mettanten œuvre et en coordonnant la poli‐tique nationale de santé sur toutel'étendue du territoire. Il a sous satutelle certains établissementscomme, l'Institut d'hygiène pu‐blique et d'assainissement (IHPA).Cette administration publique, dontle siège se trouve au quartierNkembo, dans le 2e arrondissementde la commune de Libreville, a pourobjectif général d'assurer et péren‐niser une bonne santé préventiveau sein de la population gabonaiseen matière d'hygiène et d'assainis‐sement. Ses objectifs spéci"iquesconsistent à: mener des opérationsde contrôle et de suivi sur l'hygiène

et la qualité des aliments; faire res‐pecter la qualité de l'eau et lesnormes d'assainissement; inciter àla compétence du personnel mis àsa disposition par la formationcontinue, l'expertise profession‐nelle et le savoir‐faire; et, en"in, ins‐tituer des projets en matièred'hygiène et d'assainissement etleur mise en œuvre avec l'appui despartenaires.S'agissant de ses missions, l'IHPAveille à l'hygiène corporelle des per‐sonnes en contact avec les denréesalimentaires, au respect de la cou‐verture médicale des personnes encontact avec les denrées alimen‐taires et aux conditions d'hygiènedes établissements qui assurent lecommerce des denrées alimen‐taires; contrôle la qualité des ali‐ments dans les établissementscommerciaux, restaurants et mar‐chés; informe, éduque et commu‐nique sur les aspects liés auxnuisances dues à la consommationdes denrées contaminées ou insalu‐bres; "ixe et contrôle les normes deproduction, de stockage, de mani‐pulation et de vente des denrées ali‐mentaires; met en application le RSI(Règlement sanitaire international)au niveau des postes sanitaires auxfrontières (gares, ports, aéroportset terrestres); "ixe et contrôle lesnormes d'hygiène des établisse‐ments publics et privés. Il a aussipour mission de promouvoir la sa‐lubrité dans les centres urbains etruraux et prévenir la transmissiondu paludisme et des maladies para‐sitaires.
TRAVAIL• Pour accomplir ce tra‐vail, l'IHPA comprend plusieurs ser‐vices:  "Assainissement", "Études et

Équipements", "Laboratoires","Formations et Statistiques", Admi‐nistratif et Financier", "Provinciauxet bases départementales". Parmises récentes réalisations, il y a l'opé‐ration au foyer des marins pour unconstat sur les eaux usées et laconception de "iltre; le suivi d'uneréalisation de puisard au quartierLa campagne; le projet UNICEF surl'hygiène et l'assainissement éla‐boré à l'endroit d'une cinquantained'écoles à Libreville; le projet La‐biopharm sur la lutte anti vecto‐rielle; la lutte anti vectorielle au seinde l'hôpital des armées OmarBongo...  L'Institut d'hygiène publique etd'assainissement a un effectif dedeux‐cent‐sept (207) agents qui luipermet d'assurer ses prestationssur l'ensemble du territoire. Les ac‐tivités se déroulent du lundi au ven‐dredi, de 8 heures à 15 heures 30,conformément aux règles de l'ad‐

ministration publique.Dans son fonctionnement, l'IHPAest confrontée à plusieurs dif"icul‐tés qui freinent son développement.Il s'agit, notamment, de l'ignorancepar les usagers du coût des réalisa‐tions, du blocage de la latinisationface à la budgétisation par objectifsprogramme (BOP), du manque de laressource matérielle au service As‐sainissement, de l'impossibilitéd'acquérir de grands chantiers enraison du manque de logistique, del'arrêt des inspections par son ser‐vice d'hygiène à cause du chevau‐chement avec la mairie deLibreville, du problème d'organisa‐tion (chaque service va sur le ter‐rain pour chercher l'information),de l'absence de relais et de collabo‐ration entre les divisions, de l'ab‐sence de formation continue pourles agents, de la démotivation desagents pour défaut d'utilisation à latâche, de l'absence de rotation (lesmêmes agents sont utilisés auxmêmes tâches pendant des années),du retard de "inancement qui né‐cessite un retard de prestations, dela lourdeur de la prise de décisionspour l'intégration des stagiaires, del'accaparement des activités qui re‐lèvent de sa compétence par d'au‐tres secteurs de la santé, du manquede coordination des actions me‐nées, et en"in de l'absence de visitesdes bases.
DOLEANCES• Pour effectuer untravail davantage ef"icace et ef"i‐cient, l'Institut d'hygiène publiqueet d'assainissement, af"irme sa hié‐rarchie, a besoin de: voir améliorerles conditions de travail de sesagents, béné"icier d'une franche col‐laboration et surseoir les af"inités.

Autres doléances: la réouvertured'une ligne budgétaire pour la re‐lance des grands travaux, la mise enplace des programmes pour attein‐dre les objectifs, l'arrimage au BOP(il est souhaitable que l'IHPA fonc‐tionne sur mode projet), l'initiationdes formations pour le recyclagedes agents. Il s'agit, en"in, de mener des actionsde masse pour la lutte contre la ma‐ladie, renforcer les laboratoiresd'entomologie et malacologie enressources matérielles, faireconstruire les laboratoires d'eau etd'hygiène pour atteindre les objec‐tifs d'accréditation. A l'orée d'une nouvelle mondialisa‐tion liée à la concurrence, à la com‐pétence et à l'excellence, ledirecteur de l'Institut d'hygiène pu‐blique et d'assainissement, RichardPamba, pense que le Gabon ne de‐vrait pas jouer les derniers rôles. «
Nonobstant le fait que des efforts
soient consentis dans notre pays en
matière de santé publique, les objec-
tifs liés à la mise en place d'un sys-
tème de santé ef!icace et à
l'intégration d'un code de santé ef!i-
cace et à l'intégration d'un code de
santé ne sont pas encore atteints»,indique M. Pamba, en exhortant «
les décideurs de la politique dans
notre pays, de se conformer avec
acuité aux doléances élaborées par
les experts exerçant dans nos éta-
blissements sous tutelle dont l'IHPA,
a!in de rendre plus pertinent, plus
adéquat, et plus ef!icace l'intégrité de
notre système de santé.» 

Assurer et pérenniser une bonne santé préventive au sein de la population
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Richard Pamba, le directeur
de l'IHPA.
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